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Éditorial 

 

Alléluia ! Christ est ressuscité ! 
 

Depuis le 16 mars, de nouveaux mots sont apparus dans notre vocabulaire : Covid-19, confinés, 

distanciation… de nouvelles recommandations : "Restez chez vous", "Restons en communion"… 

Mais aussi notre façon de vivre a été profondément modifiée ; notre regard sur nos proches, nos 

frères isolés et/ou malades, le personnel soignant, notre pays, le monde, notre environnement, la nature… a 

changé. 

Dans notre confinement il a fallu apprendre à vivre notre foi différemment. Pour la plupart d’entre 

nous, nous avons approfondi la prière en silence, chez soi, seul ou en famille, par médias interposés 

(Internet, KTO, Radio Fidélité).  

Merci aux différentes instances religieuses (Frères Franciscains, Diocèses, Évêques de France, 

Vaticanes…) qui nous ont permis de vivre spirituellement et d’être en communion avec tous nos frères 

durant toute cette période de confinement (Carême, Semaine sainte, Vigile pascale, fête de Pâques, 

célébrations eucharistiques dominicales…). 

Nous avons eu plus de temps pour lire, prier, prendre des nouvelles des personnes isolées, vivre la 

fraternité, la solidarité avec nos frères soignants mais aussi avec les plus démunis. 

« Quand le Seigneur m’eut donné des frères… » dit saint François, car c’est le Seigneur qui met sur 

notre route des frères ; et François nous a donné des consignes avec la Règle, pour que nous puissions vivre 

en frères.  

Dans la 1ère Règle (11, 4-6), François nous dit : « Ils s’aimeront les uns les autres conformément à la 

parole du Seigneur : "Mon commandement est que vous vous aimiez les uns les autres comme je vous ai 

aimés." Ils montreront par leurs œuvres l’amour mutuel qu’ils doivent se porter, conformément à la parole 

de l’Apôtre : "N’aimons point de paroles et bouches, mais véritablement et par des actes". 

Pour nous franciscains, c’est la fraternité qui caractérise nos relations communautaires et nos 

initiatives apostoliques. 

Dans "La joie de vivre l’Évangile", Michel Hubaut nous dit : "La perfection évangélique… est la 

communion fraternelle dans la différence.". 

En ce mois de mai consacré à Marie, notre Saint Père le Pape nous dit : « Contempler ensemble le 

visage du Christ avec le cœur de Marie, notre Mère, nous rendra encore plus unis comme famille spirituelle 

et nous aidera à surmonter cette épreuve. » 
 

« Sainte Vierge Marie, aucune n'est semblable à toi parmi les femmes de ce monde : 

fille et servante du Roi Très-Haut, le Père céleste, 

Mère de notre très saint Seigneur Jésus-Christ, épouse du Saint-Esprit. 

Avec l'archange saint Michel, avec toutes les vertus des cieux et tous les saints, 

prie pour nous ton Fils très saint et bien-aimé, notre Seigneur et Maître. » 

 

Geneviève Guilloux, Ministre régionale 
 

 

Durant ces 2 mois de confinement, le site régional www.laicsfranciscains-paysdeloire.fr a essayé de 

vous informer, de vous aider à prier, de vous distraire.  

Tous les jours, le site a dénombré entre 3.000 et 3.400 visiteurs. Un grand merci à Lydie et Alain. 

N° 60   Juin 2020 

http://www.laicsfranciscains-paysdeloire.fr/
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 Formation   COMMUNION ET DIVERSITÉ 

 
Ces derniers temps de confinement m’ont permis de 

méditer sur un sujet qui a été proposé en février dernier 

lors de la formation des assistants, celui de la communion. 

Or il se trouve que dans mon expérience de membre 

d’équipe de fraternité, de membre du Conseil diocésain, 

d’assistante spirituelle, de participante à des réunions 

locales, régionales ou nationales, je vois bien que cette 

communion si désirable et souhaitée, n’est pas si évidente 

à vivre : elle est sans cesse à rechercher sans se cacher les 

tensions qui existent, sans cesse à bâtir en tenant compte 

de la diversité de nos frères et sœurs (surtout s’ils sont 

franciscains !). Je vois bien qu’elle est fragile surtout 

quand elle est réduite à une communion de pensée qui 

sous-entendrait un bel accord, voire une unanimité. Mais 

nous avons le droit d’avoir des désaccords ! Il m’est 

même souvent arrivé de rappeler en équipe « nous ne 

sommes pas là pour nous mettre d’accord sur ce que nous 

pensons, mais pour partager ce que nous vivons ». Le 

cœur de notre communion est ailleurs, dans le Christ. Ce 

qui suit est inspiré par ce passage de l’épître aux Colos-

siens de Paul et le commente : « Que la parole du Christ 

habite en vous dans toute sa richesse ; instruisez-vous et 

reprenez-vous les uns les autres en toute sagesse ; par des 

psaumes, des hymnes et des chants inspirés, chantez à 

Dieu, dans vos cœurs votre reconnaissance » (3,16). 

Oui, richesse de la parole du Christ, richesse de notre 

Fraternité qui, dans sa diversité en incarne aujourd’hui 

des aspects différents. Diversité de nos situations, de nos 

sensibilités, de nos références, de nos opinions sur le 

monde comme il va et l’Église comme elle se gouverne, 

de nos façons de nous exprimer, de nos modalités de prise 

de décision… et d’autres sujets multiples ! Mais 

communion dans la louange à Celui de qui nous vient tout 

bien, toute cette diversité colorée, comme les fleurs 

diaprées du Cantique des créatures.  

Oui, richesse de notre Fraternité dans sa diversité. 

Diversité des membres, certes, mais en communion avec 

et dans le Corps du Christ, lui-même souvent paradoxal : 

« Quand il s’agit de Dieu, ce qui n’est d’aucune façon 

paradoxale peut être tenu pour suspect » écrit le père 

François Varillon (SJ) dans La Souffrance de Dieu en 

1975 ; il en donne des exemples : « le paradoxe d’un Dieu 

humble est apparu violent à plus d’un ». Ou « Dieu Tout 

Autre, et Dieu en moi plus que moi-même. Dieu que je 

cherche, et qui me cherche. Dieu inexprimable, et que la 

Bible exprime. Dieu tendre, et Dieu sévère. Dieu fort, et 

Dieu faible. Dieu source de toute joie, et Dieu désolé. 

Dieu sensible, et Dieu esprit. » Ou quand il cite Olivier 

Clément à propos du mystère de la Trinité qui « suggère 

la coïncidence absolue, dans le Dieu vivant, de l’identité 

et de la différence ». Dans le Seigneur, les contraires ne 

s’opposent pas, ils se conjuguent ! 

J’en tire cette conséquence qu’il est essentiel pour nous, 

au sein de la Fraternité Franciscaine, d’écouter vraiment 

nos différences en les respectant, c’est-à-dire, en les 

regardant encore et encore (re/specter) sans que chacun 

veuille pour autant que les autres s’alignent sur ses pro-

pres modalités de voir, de penser, de faire, de s’exprimer. 

Oui, vraiment, richesse de notre Fraternité franciscaine 

qui, dans sa diversité devient le lieu de notre appel à vivre 

la fraternité en nous instruisant 

réciproquement dans l’accueil de 

l’autre différent ; elle devient 

ainsi un des lieux actuels de l’incarnation de la richesse 

paradoxale de Dieu, de la richesse de la Parole du Christ. 

À condition de rester greffés dans le Christ et au service de 

son Église, comme le faisait François d’Assise. Mais là en-

core n’y a-t-il pas plusieurs façons d’être « greffés », des 

façons différentes d’être « au service » ? Nous avons de 

nombreux précurseurs sur ce point, car bien rare fut l’una-

nimité de la famille franciscaine en huit siècles d’histoire !  

Et s’il y a lieu de se « reprendre », que ce soit en toute 

sagesse, c’est-à-dire après avoir évacué les mouvements 

d’humeur et sans jugement - toujours blessant -. En effet, 

il ne s’agit pas de juger l’autre différent à l’aune de notre 

propre fonctionnement ; il s’agit de commencer d’abord 

par s’enrichir de ce que sa différence nous apporte, ce qui 

suppose en premier lieu de l’accepter ou du moins de 

s’efforcer de la comprendre ; ensuite seulement vient le 

temps d’exprimer, avec prudence et mesure, notre 

différence (divergence ?) ; pourvu que l’on puisse ensuite 

louer ensemble le Seigneur pour la multitude de ses dons. 

Quitte à se pardonner, au besoin, les éventuelles blessures 

dont il est possible que l’un ou l’autre dans sa bonne foi 

n’ait pas eu conscience qu’il les infligeait ! 

Pour apprendre à nous respecter, sans vouloir pour autant 

« remettre à leur place » (c’est-à-dire, en fait, à la 

nôtre… !) même ’fraternellement’- ceux qui fonctionnent 

autrement que nous, il me semble, que le 1er livre de 

Samuel (16,7) peut nous donner un guide : « Dieu ne 

regarde pas comme les hommes : les hommes regardent 

l’apparence, mais le Seigneur regarde le cœur ». Cela 

voudrait dire que malgré (plutôt ‘grâce à’ !) nos 

différences/divergences, nous apprenions à faire con-

fiance aux autres et à leur cœur habité du même Amour 

que celui qui nous habite, même si des apparences nous 

troublent ; car sinon, nos émotions pourraient nous 

conduire à de dommageables procès d’intention. Cela 

voudrait dire que nous fassions confiance à notre charis-

me franciscain pour nous habiter de l’Esprit qui animait 

notre fondateur, à la suite du Christ. Dans la recon-

naissance et la fidélité à saint François, à nous de creuser 

ensemble et diversement la richesse de son charisme, que 

seulement ensemble nous pouvons incarner. Nos frères 

franciscains, nos sœurs clarisses, nos assistants spirituels 

sont les garants de ce charisme que chacun de nous 

continue de faire fleurir en famille franciscaine, en 

communion chrétienne.  

Que le Seigneur fasse briller sur nous tous son visage 

dans la diversité de ses traits, qu’il bénisse nos différences 

et nous conduise à une communion du cœur qui ne soit 

pas la réduction de nos richesses, mais qui les sublime 

dans son Amour. En mineurs, mettons-nous au service de 

tous les frères et de toutes les sœurs que le Seigneur 

mettra sur nos chemins si difficiles à parcourir en ces 

temps périlleux ; faisons-le chacun, chacune, faisons-le 

ensemble, en conjuguant nos différences, grâce à l’Esprit 

et à la diversité de ses dons : loué soit le Seigneur par 

toutes ses créatures ! 

Marie-Ange Monsellier 
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Informations régionales 
 

Nouvelles des communautés religieuses 
 

À notre connaissance, depuis le début de cette pandémie du Covid-19, 

cinq Frères capucins de Crest ainsi que trois Frères franciscains de Strasbourg, 

sont décédés de ce virus. D’autres ont été malades mais sont guéris. Prions pour 

eux et toutes nos communautés religieuses, soutenons-les spirituellement et 

moralement ! 

Que le Christ ressuscité soit notre force, notre espérance et notre joie ! 

 

Rencontre régionale du dimanche 8 mars 2020 à Angers 
 

 
 

Une cinquantaine de membres de notre Fraternité régionale se sont retrouvés salle Saint-Léonard 

pour un Chapitre électif. Ponctuée de riches témoignages, cette rencontre conviviale nous a permis de 

revivre en images, en début de matinée, les temps forts de ces six dernières années. 

 

Puis, Claire Hulot nous a adressé ce message : 

« Chers Frères et Sœurs, 

 Nous sommes réunis aujourd’hui pour vivre un 

temps fort en famille franciscaine et élire un nouveau 

Conseil régional. Nous venons de visualiser une 

rétrospective de ces six années passées ensemble au 

sein de la Fraternité régionale des Pays de Loire. Que 

de beaux et bons souvenirs ! 

Je tiens à remercier chacun d’entre vous pour 

la confiance et l’amitié fraternelle que nous avons 

partagées tout au long de ces six années. Ce que j’ai 

vécu avec vous a été source de joie profonde, 

d’enrichissement, de dépassement et d’ouverture à de 

nouvelles perspectives au service de la Fraternité. 

Merci d’avoir accueilli les petits et les grands projets qui ont essayé bien modestement de dynamiser 

et d’enrichir notre mouvement. Je remercie les membres du Conseil régional et tout particulièrement 

Geneviève d’avoir assuré l’intérim jusqu’à ce jour. 

Un nouveau Conseil va être aujourd’hui appelé, j’ai confiance dans le Seigneur qui appelle et qui 

réalise en chacun de nous infiniment plus que nous n’osons demander ou imaginer. 

J’ai confiance aussi en ceux et celles qu’Il mettra au service de la Fraternité. 

Sachez que la confiance n’est pas raisonnable. Elle est cette grâce qui met en route pour des terres 

inconnues, qui permet de prendre des risques surprenants, de s’engager et de marcher à la suite du Christ !

    Avec toute mon affection fraternelle » 
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Lecture a été faite d’une lettre de Frère Dominique Pacreau, Vice-Assistant : 

« Chère Claire, 

Mon frère capucin Pierre Domergue [NDLR : décédé le 29 mars 2020 à Crest] chantait « Claire, la 

bien nommée... » Il parlait évidemment de Claire d’Assise mais quelle chance d’avoir eu une Claire comme 

responsable de la région. N’était-ce pas un appel pour toute la Fraternité à la fois à être lumineux soi-

même et à essayer d’éclairer les autres ?… Tout un programme ! 

Un éloge, ça fait enterrement ! Il reste à te remercier… ta disponibilité au service des sœurs et 

frères m’interroge et j’aime me souvenir de tout ce que la région a profité grâce à ton dynamisme et aux 

initiatives que tu as prises. J’ai bien aimé travailler avec toi. 

Ce n’est pas un départ puisque non seulement tu restes fidèle à la Fraternité séculière mais on t’en 

a donné la charge… on t’aidera comme on pourra. Connais-tu cette parole de François d’Assise « Le plus 

grand service que je pourrai rendre à l’Ordre, c’est de considérer que c’est le Seigneur qui le gouverne et 

de prier pour qu’Il le conserve, le protège et le défende… moi je ne suis tenu devant mes frères qu’à leur 

donner le bon exemple » (Légende de Pérouse 87). 

Méfie-toi de Paris… on prend vite la grosse tête là-bas ! Garde un pied chez nous ! » 

 

Sœur Marie-France Rousselin, Assistante, a ensuite pris la parole : 

« Je suis heureuse d’avoir travaillé avec Claire. 

Heureuse d’avoir participé à l’élaboration et à la mise en place des temps forts jusqu’à leur mise en 

œuvre effective. 

Heureuse aussi de tous les échanges enrichissants et de tous les partages vécus. 

J’ai apprécié son ouverture, son sens de la fraternité, une fraternité sans frontière, son audace pour 

oser de nouvelles formes de rencontres entre Fraternités de la région, et au-delà. 

Sans nul doute, sa force, c’est de prendre appui sur le Seigneur, se laissant guider, modeler par lui, 

accueillant les appels venant de ses Frères et Sœurs, comme venant de Lui. 

Merci Claire pour ce que tu es au milieu de nous. 

Et bonne route dans ta nouvelle équipe de travail au sein de la Fraternité Nationale. » 

 

Geneviève Guilloux a conclu : 

« J’approuve tout ce qui vient d’être dit, mais j’ajouterai un petit mot. 

Je dirai tout d’abord ‘Merci Seigneur pour ces 6 années de service aux côtés de Claire avec les 

membres des 2 Conseils régionaux et ceux du Chapitre régional’.  

Merci à ceux qui ont élu Claire ministre et moi vice-ministre en 2014, nous étions l’une comme 

l’autre surprises et un peu inquiètes, car nous ne nous connaissions pas. Le soir, mon mari m’avait rassuré 

car il était sûr que cela allait bien se passer et il avait raison. J’ai beaucoup appris à son côté ; nous 

accomplissions notre service en étroite collaboration voire avec une certaine complicité. J’ai apprécié sa 

présence, discrète mais réconfortante dans les moments difficiles, et une amitié est née entre nous. Voici 

pourquoi je remercie les électeurs. 

Servir au Chapitre régional est une grande ouverture que tout le monde devrait connaître un jour. 

Sois assurée, Claire, de mon soutien et celui de la région dans ton nouveau service au Conseil 

national ! 

Merci à Dominique et à Marie-France d’avoir accepté de nous accompagner c’est une grande 

richesse d’avoir des assistants dans nos fraternités. » 

 

 

 

 

En renouvelant ses remerciements, Geneviève a remis à Claire un 

album-photos retraçant quelques temps forts du sextennat et à chaque membre 

du Conseil le dernier livre de Frère Gwenolé Jeusset : « Envoyé vers les frères 

de l’autre rive ». 
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L’après-midi, le Chapitre régional a élu un nouveau Conseil sous la présidence de Catherine 

Delmas-Goyon, Vice-Ministre nationale et de Frère Dominique Lebon, Capucin Assistant national : 

• Ministre régionale : Geneviève Guilloux (Fraternité de Loire-Atlantique) 

• Vice-Ministre : Michèle Nauleau (Fraternité de Vendée) 

• Trésorier : Alain Cavé (Fraternité de Loire-Atlantique) 

• Secrétaire : Annie Gaschet (Fraternité Saint Maximilien Kolbe) 

• Responsable de Formation : Marie-Christine Chevallier (Fraternité de Sarthe) 

Puis, au cours de l'Eucharistie célébrée par Frère Henri Laudrin, nous avons rendu grâce au 

Seigneur pour le Conseil sortant et le nouveau Conseil. 

 

 

 

De gauche à droite : 

Claire Hulot (Ministre nationale) - Marie-Christine Chevallier 

Catherine Delmas-Goyon (Vice-Ministre nationale) - Christine Écault (Trésorière nationale) 

Geneviève Guilloux - Annie Gaschet - Michèle Nauleau - Alain Cavé 

Sœur Marie-France Rousselin (Assistante régionale) - Frère Dominique Lebon (Assistant national). 
 

 

 

 

 

 

 

                   

 
            
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Nouvelles de la Fraternité du Gabon 
 

 

Nouvelles d’ici : du nouveau dans l’équipe nantaise qui devient régionale 

Pour continuer à faire vivre notre lien de jumelage amical et fraternel avec la fraternité du Gabon, Michel Le 

Cossec a pensé que le temps était venu pour lui de permettre à un autre membre de notre Fraternité de 

prendre sa part de la richesse de ces relations. Moi aussi, un jour, je passerai la main pour que cette richesse 

soit partagée par d'autres personnes. Mais pour le moment j'assure la continuité avec désormais, d’une part 

Christine Écault que plusieurs membres de la Frat du Gabon connaissent et qui a tout suivi avec nous depuis 

le début et, d’autre part, avec une nouvelle venue à Angers qui a répondu à l’appel lancé au chapitre électif 

régional. Cécile de Charette s’est en effet proposée, désireuse de renouer avec ce pays où elle a passé les 13 

premières années de sa vie ! Quel cadeau ! Sœur Marie-Danielle, clarisse à Libreville l’a ainsi saluée « La 

communauté a été heureuse d'avoir cette brève nouvelle de Cécile de Charette que 

nous avons très bien connue avec toute sa famille. […] Paix et Bien à vous 

tous ! » 

Marie-Ange Monsellier 

 

Et, en réponse à nos messages, nouvelles du Gabon lui aussi confiné 

Fin mars : Avec ce confinement, les choses changent, se bousculent... mais que 

nous ne devenions pas une fraternité virtuelle même si les NTIC nous mettent en lien. Merci pour ces 

informations, surtout celle de Michel qui passe la main. C'est le Seigneur qui nous appelle et la mission est 

la sienne : nous passons. Saint François n'a-t-il pas dit au terme de sa vie "Commençons, mes frères, jusqu'à 

présent nous n'avons encore rien fait" ? L'expérience avec Michel a produit ses effets et j'en suis très 

heureuse ; il fallait qu'il soit là en ces moments-là. Comme tu le dis, "Moi aussi, un jour, je passerai la main 

pour que cette richesse soit partagée par d'autres personnes." Il en sera de même pour moi. Mais notre fra-

ternité voire complicité et notre engagement resteront. Rendons grâce à Dieu pour tout ce qu'il permet. C'est 

ainsi qu'Il a suscité Cécile de Charette. La Providence n'est-elle pas à l'œuvre ? Elle est la bienvenue dans 

cette Fraternité qui est la sienne désormais. Merci à Christine Écault de continuer à cheminer à nos côtés. 

Face à la crise sanitaire, vous pouvez compter sur nos prières. De temps à autre, avec ceux qui le peuvent, 

nous partageons la méditation de la Parole en vidéo conférence pour garder le lien. 

Dans notre diocèse également, nous avons un nouvel évêque qui sera installé le dimanche de la Miséricorde, 

selon les prévisions. Nous devrons le rencontrer pour obtenir officiellement un acte de reconnaissance 

épiscopale. Encore et toujours, demeurons dans l'espérance et la joie ! Salut fraternel à tous ! 

Le dimanche de la miséricorde : Bonne fête de la Miséricorde à tous ! Dans la distanciation que nos cœurs 

soient plus proches les uns des autres et du Père ! 

Le 15 mai : Au Gabon, nous sommes passés du confinement total au confinement partiel depuis une dizaine 

de jours. En clair, le couvre-feu se fait de 18h à 6h du matin, le nombre des passagers est très limité dans les 

transports en commun, interdiction de visites dans les hôpitaux... le port du masque est obligatoire dans tous 

les lieux et il y a des points d'eau pour le lavage des mains partout. L'école n'a toujours pas repris mais les 

enseignements en ligne ou à la télé se produisent pour les classes d'examen. Dans la Frat, nous n'avons pas 

de cas de malades du COVID 19 et aucun membre n'a parlé d'un proche atteint ; cependant la stigmatisation 

commence à voir le jour selon les informations. À ce jour, il y a plus de 1000 cas ; cela crée la psychose 

même si certains négligent les mesures barrières. 

Pour maintenir le contact entre nous, nous continuons à échanger sur le forum WhatsApp et à contacter ceux 

qui n'ont pas ce moyen. Selon le calendrier annuel, nous devions nous réunir le 21 avril. Nous avons plutôt 

partagé sur le sujet suivant "quelle lecture franciscaine je fais de la situation actuelle ? Comment je vis en 

tant que franciscain cette crise ?" puis chacun a terminé par une prière. C'était enrichissant et encourageant 

pour mieux affronter la crise.  

La semaine dernière, l'Église locale a conduit à sa dernière demeure une religieuse qui a été assassinée (sœur 

Lydie Oyane) ; elle avait la charge de la gériatrie diocésaine ; Eugénie et moi y étions bénévoles. Par 

ailleurs, Eugénie vient de perdre son fils de 40 ans, David, à la suite d'un AVC. Les obsèques auront lieu en 

début de semaine prochaine. Nous l'assistons ainsi que sa famille par la prière et les appels téléphoniques. 

Le conseil a commencé une réflexion sur la gestion du temps après le déconfinement qui ne semble pas 

proche malheureusement. Comme tout le monde, nous nous abandonnons à la bonté du Tout-Puissant en 

souhaitant une fin rapide de la maladie. À bientôt, fraternellement, Paix et Bien ! 

Lucie Hooles 
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Fraternité de Loire-Atlantique 
 

Ministre : Geneviève Guilloux    06.30.76.27.44                laicsfranciscains@gmail.com 
Vice- ministre : Brigitte Gandemer 06.50.04.33.27               laicsfranciscains@gmail.com 
Trésorier : Pierre-Yves Hardy - 47 bis rue Gutenberg 44100 Nantes        hardypierreyves@aol.com 
Fraternité Franciscaine Séculière de Loire-Atlantique : 

IBAN : FR76 1027 8361 7800 0110 7190 120 
 

Pensons à l’avenir non confiné ! 

 

Samedi 5 septembre 2020 à 14 h 30 : Réunion du Conseil élargi au Jardin de 

François (Salle Rufin) 

Samedi 3 octobre : Célébration du Transitus de saint François (lieu à déterminer) 

Dimanche 4 octobre : Fête de saint François avec la participation de Frère Jacques 

Jouët. 

Samedi 10 octobre : Chapitre électif. À noter que, suite à l’élection de Geneviève Guilloux Ministre 

régionale, le Conseil restreint a choisi de reporter à cette date le Chapitre de fin de mandat 2017/2020 afin 

de permettre à chaque équipe de se réunir en début d’année, avant l’élection, pour réfléchir, échanger et 

prier. 

 

Cercle de silence : Ceux qui suivent les activités du Cercle de silence, sont invités à consulter la rubrique 

« Cercle de Silence » sur le site des laïcs franciscains des Pays de la Loire : www.laicsfranciscains-

paysdeloire.fr. 

 

Nouvelles de la Fraternité 

 

Nos joies 

 

• Madeleine et Joseph Loiseau (équipe Celano) vous font part de la naissance de leur premier arrière-

petit-fils : Thiméo, né le 6 février 2020. 

• Marylène et Michel Cortey (équipe Les Tourterelles) sont heureux de vous faire part de la naissance, 

le 20 avril 2020, de Sixtine et Angélique, 6ème et 7ème enfant au foyer de Bérengère et François 

Cortey, leur fils. 

• Lydie et Alain Cavé (équipe Carceri) ont la joie de vous faire part de la naissance de Castille, leur 

14ème petit-enfant au foyer d'Erwan et Marie-Emmanuelle Celton, le 9 mai 2020 à Rambouillet. 

 

 

Nos peines 

 

Durant ce temps de confinement 4 de nos sœurs séculières ont rejoint le Père, dont deux du Covid-19. 

 

• Geneviève Le Cunff. Après s'être battue contre la maladie pendant plusieurs mois, Geneviève a été 

rappelée à Dieu le mardi 17 mars 2020. Elle avait foi en Dieu et en l'Homme, ce qu'elle manifestait 

au travers de ses engagements professionnels et associatifs. L’incinération de Geneviève a eu lieu le 

23 mars. Nous nous associons à la prière de son fils Gildas : "Le Seigneur est mon berger, je ne 

manque de rien." (Psaume 22) 

 

• Marie Guiffant. Membre de la Fraternité pendant presque 20 ans, Marie participait fidèlement 

aussi bien aux réunions de son équipe qu'aux rencontres diocésaines et régionales. Elle était une 

personne de relation, généreuse, dévouée, dont la joie était communicative. Elle avait le souci des 

malades qu’elle visitait ainsi que de toute sa famille, de Jean, son époux, de ses enfants, de ses 

petits-enfants et de ses arrière-petits-enfants. Ses obsèques ont eu lieu le mercredi 1er avril 2020 

dans l'intimité familiale. 

http://www.laicsfranciscains-paysdeloire.fr/
http://www.laicsfranciscains-paysdeloire.fr/
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• Édith de Guibert a célébré sa Pâque le 29 mars. « Je voudrais remercier le Tiers-Ordre franciscain 

pour tout ce qu’il a contribué à façonner en Maman, pendant au moins 40 ans, et dont nous avons 

été bénéficiaires, et qui sûrement a contribué aussi à nous façonner : la simplicité franciscaine et 

l’amour de la Création. La peine est grande, mais la joie plus grande encore de savoir que nous 

vivrons éternellement de cet amour que le Seigneur nous donne de partager. N’hésitons pas à 

demander des grâces au Seigneur par Maman, c’est la joie de Dieu de nous combler les uns par les 

autres, dès cette terre mais aussi dans la communion des saints avec ceux qui sont déjà avec Lui » 

nous a écrit son fils Arnaud, prêtre dans le Pays de Retz. 
 

• Élisabeth Courcelle s’est éteinte doucement le 6 mai à 96 ans. Depuis presque 25 ans, elle était très 

attachée à la Fraternité franciscaine et s’y était même engagée à 80 ans ! Son don pour s’occuper 

d’enfants s’est accompli auprès de ses neveux et nièces et des « petits » qui ont été ses élèves. 

Évoquer Élisabeth c’est parler de simplicité qui va avec sourire, de conviction qui va avec caractère 

et engagement avec les autres, d’humilité qui va avec vérité et attention aux démunis. On pouvait 

compter aussi sur sa sincérité, son sens de la justice et son amour des choses simples. Doublée d’une 

foi chevillée au corps, elle en témoignait sans jamais rien imposer. Jusqu’au bout elle a été une 

présence efficace, au caractère bien trempé, ouverte sur le monde et les hommes de son temps. 

 

 
 

Fraternité Saint Maximilien Marie Kolbe 
 

Cloîtrés comme les Pauvres Dames… 

Nous voilà comme sainte Claire qui voulait vivre la fraternité dans le monde et qui se retrouve 

cloîtrée : un bon exemple de pauvreté du cœur, de renoncement à sa volonté, même juste, pour entrer avec 

confiance dans les plans de Dieu ; une bonne occasion aussi de « porter la douleur du monde et la 

transfigurer en lumière de joie » (François Cheng). Certains bataillent dans la plaine, tandis que d’autres 

soutiennent par la prière, l’offrande de leurs souffrances, les appels téléphoniques…, chacun à son poste 

pour préparer la victoire ! 

 

Mais en « immaconnexion » ! 

Face à cette situation inédite, les membres du conseil se sont trituré les 

méninges pour nourrir les « petits » dont ils ont la responsabilité. Ils ont commencé 

par mettre en place un courriel régulier (Kolbe Info) avec des renseignements 

pratiques, comme la possibilité de suivre les laudes, la messe et les vêpres en direct 

sur YouTube avec les frères du couvent de Cholet (Franciscains Cholet) ou d’autres 

sites, mais aussi avec les messages du pape, du père R. Cantalamessa… L’idée est 

également de garder et consolider nos liens avec la Jeunesse franciscaine, la 

Fraternité régionale, les sœurs mineures… et entre nous. Pour cela, chacun envoie 

de ses nouvelles, qui sont collectées dans une Newsletter qui est envoyée à tous. 

Tous les dimanches, nous recevons une homélie préparée par frère Adrian – un 

grand merci à lui ! – avec parfois des suppléments comme une vidéo sur la vie de saint François en 

Playmobil. Nouvelle surprise pour cheminer vers la Pentecôte, un parcours Frère Léon nous propose tous les 

jeudis une courte vidéo réalisée par un de nos membres, en lien avec la JFra. 

 

Merci, Saint-Esprit, pour cette créativité, pour toutes ces initiatives et toutes ces inspirations 

personnelles et familiales, ces démarches de prêtres, de communautés… Rendons grâce et continuons notre 

chemin vers Pentecôte et Les Noces éternelles (dernier clip du groupe Etincelo). 

Béatrice Piel 



 - 9 - 

 

Fraternité de Sarthe 
 

Ministre : Marie-Christine Chevallier  –  16 allée Doligé  72000 Le Mans 
Vice- ministre et Correspondante pour le Lien : Monique Templon  -  6B rue d'Isaac  72000 Le Mans 

  02.43.54.25.10       templon.monique@neuf.fr 
Trésorière : Marie-Françoise Fouqueray  -  43 rue Joachim du Bellay  72000 Le Mans 
 

Le temps de confinement que nous venons de vivre nous a fait penser aux Carceri 

Le nom Carceri vient du latin carceres, qui signifie « lieux isolés » ou « prisons ». 

Au XIIIème siècle, saint François d’Assise venait souvent dans cet 

endroit pour prier et contempler, comme le faisaient d’autres 

ermites avant lui. L’oratoire est devenu Santa Maria delle Carceri 

d’après les petites « prisons » occupées par les frères de la région. 

Règle pour les ermitages : 

Les frères qui veulent mener la vie évangélique en fraternité dans 

les ermitages y habiteront à trois, ou quatre au plus. Deux seront les 

"mères" ; ils auront donc deux "fils", ou un au moins. Les mères 

tiendront le rôle de Marthe, et les deux fils celui de Marie ; ils 

auront un enclos à l’intérieur duquel chacun aura sa cellule pour y 

prier et pour dormir… Ils chercheront d’abord le royaume de 

Dieu et sa justice… Dans l’enclos où ils demeurent, on ne laissera 

entrer personne ; on n’y mangera pas non plus. Les frères qui sont les "mères" fuiront soigneusement tout 

rapport avec l’extérieur ; conformément aux ordres de leur ministre, ils protégeront leurs fils de tout contact, 

pour que personne ne puisse leur parler. Les fils ne parleront à personne, sauf à leur mère et à leur ministre 

ou à leur custode quand ceux-ci viendront les visiter avec la bénédiction du Seigneur Dieu. Les fils 

prendront de temps en temps le rôle de mères, suivant le tour qu’ils auront jugé bon de régler entre eux. Ils 

mettront tout leur soin et toute leur application à observer tout ce qui vient d’être dit. 

Pour certains, ce temps de confinement aura permis de se mettre en vacance 

VACANCE : Le temps de faire le vide, de se désencombrer le cœur, de devenir vacant. 

VACANCE : Le temps de regarder sans prendre, de contempler, comme ça, en passant, cette nature, avec ses 

fleurs, ses oiseaux, ses océans, qui se moque bien de nos peurs du vide. 

VACANCE : Le temps d’écouter le silence, d’écouter le soleil qui se couche, les battements du cœur, et le 

bruit du sang, un homme qui craint son propre silence est-ce encore un vivant ? 

VACANCE : Le temps de réapprendre l’autre, de trouver en lui et moi le creux d’une distance. Ma femme, 

mes enfants, mes amis... si je pouvais, l’espace de quelques jours, cligner un peu l’œil, et me surprendre à les 

regarder autrement. 

VACANCE : Le temps de retrouver la parole, une parole qui prenne chair au secret du silence, quand 

s’effacent les tourbillons et les salades des discours, une parole qui naisse dans mes yeux, le temps d’un sourire 

et d’une caresse, avant que de prendre forme sur mes lèvres… Notre cœur est aussi vaste que l’horizon, aussi 

profond que le ciel, aussi émouvant que la mer et le vent, il va plus loin que toutes les routes de la terre. Notre 

cœur est un trésor sans prix, sa soif et sa faim sont au-delà des mirages qui voudraient l’assouvir. 

Michel Scouarnec 

 

 

Ce temps aura permis aussi, pour la plupart, de prier davantage, de réfléchir sur sa vie 

et peut-être son départ vers le Seigneur. 

Aujourd'hui chantons : 

« Que viennent les cieux nouveaux et la nouvelle terre que la bonté de Dieu nous donnera ! 

Viennent les cieux nouveaux et la nouvelle terre où ta justice habitera ! » 
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Fraternité de Vendée 
 

Ministre : Jacques Fauconnier  –  21 rue de Nantes  85710 La Garnache  –  02.51.93.12.95 
       fauconnier.caroleetjacques@neuf.fr 

Trésorier : Pierre Grondin  -  89 chemin de l'Ogerie  85300 Challans 
Chèques à libeller à l’ordre de : « Fraternité Franciscaine ». 

Secrétaire : Christine Rousseau  -  4 allée Michel Amelinau  85710 La Garnache 
Responsable de Formation : Isabelle de Givry  -  16 rue des Pinsons  85300 Challans 
Lien avec la Fraternité régionale : Michèle Nauleau  -  rue de la Redoute  85300 Challans 

 
 

Le Père RAIMBAUD nous a quittés… 

 

Le 4 mai 2020, le Père RAIMBAUD, âgé de 90 ans nous quittait pour la 

maison du Père. Après avoir été assistant spirituel de l’équipe Notre-Dame de 

l’Assomption, il est parti rejoindre les frères et sœurs franciscains de cette 

équipe. Seule Marie BURGAUD, en EHPAD à La Garnache, pourrait 

témoigner de la vie d’équipe avec Louis aujourd’hui. 

À 90 ans, le Père RAIMBAUD vivait seul, retiré depuis 23 ans au presbytère 

de Bois de Céné, sur la paroisse de la Trinité entre Marais et Champs. Il 

assurait divers services : célébrations du dimanche, sacrements, sépultures, 

visites… Il y a quelques mois, une mauvaise chute lui a valu 3 semaines 

d’hospitalisation dont il ne se remettra pas. 

Pendant 20 ans, il s’est donné sans compter, toujours présent et disponible à la 

Fraternité Franciscaine. Il a su manifester un grand attachement à saint 

François et avec beaucoup d’humour, il savait nous ramener à l’essentiel de 

l’Évangile et au message de saint François. Il était très apprécié par sa 

discrétion, sa sensibilité dans le partage des soucis familiaux des uns et des autres. Rien ne l’arrêtait, malgré 

une mauvaise vue, il rendait visite à ses paroissiens à leur domicile. Il avait le souci du frère comme il aimait 

si souvent nous le rappeler. 

MERCI à vous Père RAIMBAUD pour l’intérêt que vous avez porté à la famille franciscaine et soyez 

heureux dans la joie et la paix du Christ. 

Monique PICHON 

 

Quelques informations 

 

 En raison de la période de confinement, nous avons été contraints d’annuler plusieurs propositions : 

la journée détente du 17 mai à Saint-Philbert-de-Grand-Lieu, avec la Fraternité de Loire-Atlantique et le 

rassemblement avec la Fraternité de Cholet prévu les 4 et 5 juillet sur Challans. Néanmoins, nous gardons en 

mémoire ces initiatives pour les proposer à un autre moment plus favorable.  

 

 Certaines propositions ont pu se prolonger par le biais d’internet, notamment l’accompagnement de 

Michèle et François dans leur réflexion vers un éventuel engagement avec le Frère Henri LAUDRIN, 

Monique et Isabelle. 

Pour les 5 nouvelles personnes réfléchissant à une entrée possible dans la Fraternité, Michèle et 

Jacques leur ont proposé via internet, la deuxième rencontre, intitulée « la rencontre avec le Christ ». Nous 

remercions Monique et Pierre d’avoir donné leur témoignage. Nous attendons le moment propice pour 

partager ensemble notre réflexion.  


